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Passer du tabac aux alternatives durables: 
une stratégie pour autonomiser les agriculteurs zimbabwéens 

Assurer l'avenir de l'Afrique en renforçant les capacités
Securing Africa’s future through capacity development

Notions clés à retenir
Au Zimbabwe, bien que les agriculteurs soient conscients des conséquences du tabac sur la 
santé et soutiennent généralement les mesures de lutte antitabac, ils continuent à cultiver du 
tabac. L'étude a montré que les agriculteurs sont prêts à envisager des cultures alternatives 
s'il est établi que ces dernières sont aussi rentables que le tabac. Cependant, le choix de 
l'alternative privilégiée est influencé par leur expérience de ladite alternative. Le 
gouvernement devrait reconnaître que la transition du tabac vers des cultures alternatives 
prendra du temps et nécessitera une planification et un soutien à long terme. Cela pourrait 
impliquer l'élaboration d'une stratégie globale pour la transition, l'apport d'un appui continu 
aux agriculteurs, ainsi qu'un suivi et une évaluation réguliers des progrès.



2

1. Le problème

Le problème qui se pose est l'impact des mesures de lutte antitabac sur les moyens de subsistance 
des producteurs de tabac au Zimbabwe. Le Zimbabwe est signataire de la Convention-cadre de 
l'Organisation mondiale de la santé pour la lutte antitabac (CCLAT), qui encourage les gouvernements 
à promouvoir des alternatives à la culture du tabac. Cependant, la mise en œuvre de la CCLAT a été 
retardée en raison des avantages économiques divergents associés à la culture du tabac au 
Zimbabwe.
 
La culture du tabac joue un rôle important dans l'économie du pays, avec des objectifs de produc-tion 
de tabac en tonnes métriques qui sont passés de 154 926 Mt en 2020 à 300 000 Mt en 2025. Malgré 
les risques sanitaires associés à la consommation de tabac, cette culture est considérée comme 
économiquement bénéfique, d'où la réticence à passer à des cultures alternatives.
 
L'émergence de produits nouveaux et émergents du tabac et de la nicotine (NETNP) présente une 
dynamique de tarification et de taxation pas du tout claire, et par ailleurs il y a une insuffisance des 
preuves sur la nature situationnelle du contrôle de la consommation et de la fiscalité des NETNP. En 
outre, le manque de clarté dans la tarification et la taxation des produits du tabac nouvel âge est 
exacerbé par le manque de données sur les types réels de NETNP que les consommateurs ont 
acceptés dans leur grande majorité.
 
La présente étude vise à contribuer aux connaissances émergentes sur la consommation et la fis-
calité des NETNP au Zimbabwe, ainsi que sur le potentiel de transition vers des cultures alternatives. 
Les résultats de cette étude auront des implications significatives pour l'élaboration des politiques, 
notamment en ce qui concerne la promotion d'alternatives économiquement durables à la culture du 
tabac. 

2. Principales conclusions et implications

Dépendance au tabac: 
L'étude a révélé qu'un nombre important d'agriculteurs au Zimbabwe (79 %) dépendent fortement des 
revenus provenant de la culture du tabac. Cette dépendance est principalement due aux rendements 
jugés élevés de la culture. Cette forte dépendance pose un défi pour la transition vers des cultures 
alternatives, car une telle transition devrait garantir aux agriculteurs des niveaux de revenus 
comparables. 

Connaissance et soutien aux mesures de lutte antitabac: 
Étonnamment, malgré leur dépendance au tabac pour leur subsistance, de nombreux agriculteurs 
connaissent et soutiennent les mesures de lutte antitabac. Ils comprennent les implications négatives 
du tabac sur la santé et donnent la priorité aux considérations de santé plutôt qu'à la génération de 
revenus. Il s'en suit que les agriculteurs pourraient être plus disposés à passer à des cultures 
alternatives qu'on ne le pensait auparavant, à condition qu'ils reçoivent les incitations et le soutien 
appropriés. 

Obstacles à la transition vers des cultures alternatives: 
L'étude a identifié plusieurs obstacles à la transition du tabac vers des cultures alternatives. Il s'agit 
notamment des coûts initiaux élevés liés à la mise en place de l'infrastructure requise pour les 
nouvelles cultures, du manque de marchés créés et facilement disponibles pour les cultures 
alternatives, du manque de connaissances génétiques appropriées pour les cultures alternatives et 
de leurs rendements que l'on estime insuffisants. Surmonter ces obstacles est crucial pour une 
transition réussie 

Potentiel de transition aux cultures alternatives: 
Malgré les défis, l'étude a révélé que les agriculteurs sont prêts à envisager des cultures alternatives 
s'il est établi que celles-ci sont aussi rémunératrices que le tabac. Cependant, le choix de la culture 
alternative préférée est influencé par  l'expérience des agriculteurs dans ladite culture. Par exemple, 
le maïs a été identifié comme une alternative potentielle en raison de l'expérience antérieure ou 
actuelle des agriculteurs dans sa culture.
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Impact des mesures antitabac sur la demande: 
L'étude a également souligné que même si les mesures de lutte antitabac, telles que les contrôles 
fiscaux et publicitaires, sont efficaces pour réduire les taux de tabagisme au niveau national, elles 
n'affectent peut-être pas de manière significative la demande de tabac des pays importateurs. Cela est 
particulièrement pertinent pour le Zimbabwe, où la majeure partie du tabac cultivé est exportée.
 
Ces résultats ont des implications significatives pour la politique de lutte antitabac et la promotion de 
cultures alternatives au Zimbabwe. Ils donnent à penser qu'une transition réussie du tabac vers des 
cultures alternatives nécessite une approche globale qui réponde aux préoccupations économiques 
des agriculteurs, leur apporte le soutien et les incitations nécessaires et tienne compte de la dynamique 
mondiale de la demande de tabac.

3. Principales recommandations en matière de politiques

Politiques d'incitations en faveur des cultures alternatives: 
Le gouvernement devrait introduire des politiques d'incitation pour rendre les cultures commerciales 
alternatives aussi attrayantes que le tabac. Cela pourrait inclure des incitations financières, l'accès à 
des intrants abordables et un soutien à l'accès au marché. Compte tenu des coûts initiaux élevés 
associés à la transition vers de nouvelles cultures, un soutien financier pourrait être crucial pour 
encourager les agriculteurs à se lancer dans cette transition.

Transparence dans la commercialisation et la tarification des cultures alternatives: 
Le gouvernement devrait veiller à ce qu'il existe des législations promouvant la transparence dans la 
commercialisation et la tarification des cultures alternatives. Cela rendra ces cultures plus attractives 
pour les agriculteurs et pourra faciliter une transition en douceur pour tourner le dos à culture du tabac.

Poursuite et renforcement des mesures de lutte antitabac: 
Le gouvernement devrait maintenir les mesures actuelles de lutte antitabac, notamment en les 
renforçant afin de tirer davantage de revenus du tabagisme. Cela contribuera à réduire la demande 
intérieure de tabac et pourra fournir des fonds supplémentaires pour soutenir la transition vers des 
cultures alternatives 

Promotion de cultures de rente alternatives: 
Le gouvernement devrait promouvoir activement la pratique de cultures commerciales alternatives. 
Pour ce faire, il pourrait dispenser une formation aux agriculteurs et leur apporter un appui technique, 
améliorer leur accès aux intrants nécessaires et les aider à accéder aux marchés desdites cultures.

Développement d'industries alternatives de consommation de tabac: 
Le gouvernement devrait promouvoir le développement d'industries qui utilisent le tabac autrement que 
comme produit à être consommer sous forme de cigarettes/cigares. Il pourrait s'agir, par exemple, de 
l'extraction d'huile comestible à partir de graines de tabac. Ceci pourrait ouvrir la voie à des utilisations 
supplémentaires pour le tabac et contribuer à maintenir sa valeur économique tout en réduisant son 
impact sur la santé publique. 

Planification à long terme de la transition: 
Le gouvernement devrait reconnaître que la transition du tabac vers des cultures alternatives prendra 
du temps et nécessitera une planification et un soutien à long terme. Cela pourrait impliquer l'élaboration 
d'une stratégie globale pour la transition, l'apport d'un soutien continu aux agriculteurs et un suivi et 
évaluation réguliers des progrès. 

4. Lectures complémentaires: 

Pour des informations plus détaillées, prière de vous référer à l'intégralité de l'étude intitulée: 
« The impact of tobacco control measures on livelihoods: A grower-based perspective  (L'impact des 
mesures de lutte antitabac sur les moyens de subsistance : une perspective basée sur les 
producteurs), au lien suivant: 
h�ps://elibrary.acbfpact.org/acbf/collect/acbf/index/assoc/HASH36c1/c4c1359c/010f9b53/41.dir/The%20i
mpact%20of%20tobacco%20control%20ACBF-%20ZEPARU%20Report.pdf  

https://elibrary.acbfpact.org/acbf/collect/acbf/index/assoc/HASH36c1/c4c1359c/010f9b53/41.dir/The%20impact%20of%20tobacco%20control%20ACBF-%20ZEPARU%20Report.pdf
https://elibrary.acbfpact.org/acbf/collect/acbf/index/assoc/HASH36c1/c4c1359c/010f9b53/41.dir/The%20impact%20of%20tobacco%20control%20ACBF-%20ZEPARU%20Report.pdf
https://elibrary.acbfpact.org/acbf/collect/acbf/index/assoc/HASH36c1/c4c1359c/010f9b53/41.dir/The%20impact%20of%20tobacco%20control%20ACBF-%20ZEPARU%20Report.pdf
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